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JACOB Léon Paul 
Etat-Civil : 
Né le 31 janvier 1879 avec les prénoms de Louis Léon, à Vicq sur Gartempe à La Pintarniére. 
Parents : Louis Léon JACOB, cultivateur et Anastasie Marcelline ROBIN. 
Au recensement de 1911, cultivateur, habite chez ses parents à Chancelay. 
Décédé le 15 octobre 1943 à Vicq sur Gartempe. 
 
Fratrie : 
Louis Joseph JACOB (1881-1943) Marié avec Marie Clémentine Gabrielle MORISSET le 4 février 1909  
à Bonneuil Matours. 
Eugène JACOB (1884-) Marié avec Jeanne Marie Louise ROBIN le 3 juillet 1911 à Vicq sur Gartempe 
Marie Augustine JACOB (1887-) 
Henri JACOB (1893-1894) Mariée avec Jules Paul Joseph MAQUIGNON le 20 novembre 1910  
à Vicq sur Gartempe 
   
Registre Matricule : 
Léon Paul JACOB est de la classe 1899 et porte le numéro matricule 1311 au bureau de recrutement de 
Châtellerault. 
Profession de cultivateur et résidant à Vicq sur Gartempe.   
 
Détail des services et mutations diverses : 
Rappelé à l’activité par décret de mobilisation du 1er Août 1914.  
Dirigé sur le 69ème Régiment d’Infanterie. Arrivé au corps le 6 Août 1914.  
Passé au 135ème Régiment d’Infanterie le 9 mai 1915. 
Passé au 277ème Régiment d’Infanterie le 23 juin 1916. 
Nommé caporal le 21 mai 1918. 
Passé au 28ème Régiment d’Infanterie le 14 septembre 1918. 
Envoyé en congé illimité de démobilisation à Chancelay le 20 février 1919 par le 32ème Régiment d’Infanterie. 
 
Ses différentes campagnes : Contre l’Allemagne :                                           
A l’intérieur : Du 6 août 1914 au 11 août 1914               Aux armées : Du 12 août 1914 au 25 septembre 1915 
A l’intérieur : Du 26 septembre 1915 au 22 juin 1916         Aux armées : Du 23 juin 1916 au 19 février 1919 
 

Blessure :  
Blessé le 25 septembre 1915 à Agny « Plaie du cuir chevelu par éclat d’obus » Voir historique.                                        
Citation : 
Citation à l’ordre de la brigade N°4 du 30 janvier 1917 « Soldat très courageux, s’est fait remarquer par son 
entrain incessant et sa bonne humeur sous des bombardements violents. Toujours volontaire pour les missions 
pénibles et dangereuses » 
Citation à l’ordre de la 59ème division du 16 mai 1918 « Belle figure de soldat. Le 5 avril 1918 s’est élancé avec 
un entrain admirable à l’assaut des positions ennemies, a grandement contribué  par sa belle humeur à la 
progression de sa pièce soumise à un feu de mitrailleuse et d’artillerie » 
Décoration : 
Croix de guerre. Médaille militaire par décret du 3 mars 1932. J.O. du 18 mars 1932. 
 

Extrait de l’historique du 132ème RI 
 
Après 2 mois de repos et d’instruction, le 135ème prend le secteur d’Agny le 29 août. Le 25 septembre, il attaque 
les positions allemandes en trois vagues successives ; et malgré la fatigue de 4 journées de travaux et de 
préparations, il pénètre dans les premières et deuxièmes lignes ennemies, mais les régiments voisins ne 
progressent pas et le 135ème est bientôt débordé, malgré l’héroïsme de ses soldats. Les 3 chefs de bataillons, De 
la Verrerie, Lacoste et Richet sont tués en entrainant leur bataillon. La journée nous coute 38 officiers et 1162 
hommes. Mais les Allemands ont énormément souffert. Le 37ème Régiment de Landwehr allemand, qui résista à 
l’attaque du 135ème, fut cité à l’ordre des armées allemandes « pour avoir subi le choc le plus impétueux de 
l’offensive, sur ce point du front ». 


